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www.inspire-clermontmetropole.fr

INSPIRE : 
DES FOUILLES RÉVÈLENT
DES VESTIGES DE
L’ÉGLISE SAINT-GENÈS
ET SES SÉPULTURES
AD SANCTOS, PLACE
HYPPOLYTE RENOUX,
À CLERMONT-FERRAND
Dans le cas de grands projets d’aménagement comme InspiRe, 
la réglementation impose des opérations d’archéologie 
préventive.

Depuis le 2 mai et jusqu’à mi-juin, les archéologues de l’Institut 
national de recherches archéologiques préventives (Inrap), 
sur prescription de l’État (DRAC Auvergne - Rhône-Alpes), 
fouillent la partie Sud de la place Hyppolyte Renoux.

La fouille, de 285 m², se situe dans l’emprise de l’ancienne 
église Saint Genès, plus particulièrement du bas-côté Sud de 
la nef, aujourd’hui disparue, et concerne des vestiges datant 
des époques médiévales et modernes. L’église est mentionnée 
dès le VIIe siècle et détruite en 1794, peu après la Révolution 
française.

Pour l’heure, une trentaine de sépultures ont été découvertes 
dans la moitié occidentale de la fouille.

PREMIERS RÉSULTATS
Ces sépultures ad sanctos (c’est-à-dire au plus près du 
saint) se répartissent sur au moins trois niveaux différents et 
apparaissent pour les hautes à soixante-dix centimètres sous 
la surface actuelle du sol.

Les pratiques funéraires sont très variées : les inhumations 
les plus récentes présentaient des restes de cercueil et des 
attributs religieux ont parfois été retrouvés sur le défunt 
(chapelets, pendentif cruciforme). 

Sur le niveau inférieur, un sarcophage monolithe trapézoïdal 
en trachyte, unique exemplaire du site, a été découvert. Il 
est entouré de part et d’autre de tombes maçonnées en coffre ; 
toutes sont trapézoïdales, possèdent une loge céphalique pour 
accueillir la tête du défunt et sont composées de dalles de 
chant liées au mortier et d’un couvercle lui-même scellé au 
mortier. Dans l’une de ces tombes en coffre, le fond de la fosse 
a été préparé à l’aide d’une fine couche de mortier. Dans un 
autre, la surface interne a été entièrement recouverte d’enduit, 
masquant ainsi les différentes pierres composant le coffrage. 
Ces architectures funéraires orientent vers des inhumations 
d’époque carolingienne (milieu du VIIIe - fin Xe siècles). 

Plus à l’est, une sépulture rupestre a été directement creusée 
dans le sol géologique (ici le tuf). De la même manière que les 
tombes en coffre, elle épouse la forme du corps et fut fermée 
par un couvercle scellé au mortier. Les parois et le fond de la 
fosse en était aussi recouverts. Plus généralement, le port 
de linceul est attesté dans plusieurs sépultures grâce à la 
présence d’épingles en alliage cuivreux et à l’observation de 
contraintes sur les squelettes.

D’un point de vue biologique, la conservation osseuse est 
relativement mauvaise et ne permettra pas une étude poussée. 
On remarque toutefois la présence des deux sexes à l’intérieur 
de l’église ainsi que l’absence de tombes d’enfants, bien que 
des ossements immatures soient régulièrement retrouvés 
dans le comblement des fosses.

Quant aux maçonneries de l’église, seules des tranchées de 
récupération des murs sont observables. Les pierres ont dû 
être remployées au sein des constructions du XIXe siècle.

Pendant les travaux, retrouvez  
toutes les informations utiles sur 

clechantier.fr

https://inspire-clermontmetropole.fr/


L’INRAP À LA MANŒUVRE
L’Institut national de recherches archéologiques préventives 
est un établissement public placé sous la tutelle des ministères 
de la Culture et de la Recherche. 

Il assure la détection et l’étude du patrimoine archéologique 
en amont des travaux d’aménagement du territoire et réalise 
chaque année quelque 1800 diagnostics archéologiques et 
plus de 200 fouilles pour le compte des aménageurs privés 
et publics, en France métropolitaine et outre-mer. 

Ses missions s’étendent à l’analyse et à l’interprétation 
scientifiques des données de fouille ainsi qu’à la diffusion 
de la connaissance archéologique. Ses 2 200 agents, répartis 
dans 8 directions régionales et interrégionales, 42 centres de 
recherche et un siège à Paris, en font le plus grand opérateur 
de recherche archéologique européen.

Pendant les travaux, retrouvez  
toutes les informations utiles sur 

clechantier.fr
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